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Un traitement 
très complet.
La séance démarre par un refroidissement cuta-
né qui anesthésie la zone à traiter. S’ensuit la phase 
d’injection assistée : le débit est lent, ce qui va 
renforcer le confort du patient pendant l’intervention 
et faciliter l’infi ltration dans les masses graisseuses. 
La composition du liquide injecté, à l’innocuité 
avérée, est constituée d’eau stérile, de sel et d’un 
anesthésiant (xylocaïne) qui rend indolore l’injec-
tion réalisée à l’aide d’une fi ne aiguille. Le médecin 
«balaye» la zone dans un mouvement de va-et-
vient non agressif et régulier. L’objectif : fragiliser 
la membrane cellulaire, augmenter la pression à 
l’intérieur de la cellule graisseuse et la déstabiliser. 
La phase ultrasons qui suivra optimisera l’éclate-
ment des adipocytes engorgés. Une fois libérée, la 
graisse s’évacue par les voies naturelles.
Le traitement se poursuit par du morphodrainage 
qui optimise l’élimination des acides gras par les 
voies lymphatiques, par de la morphostimulation 
pour muscler et augmenter ainsi la consommation 
des graisses libérées, et par des champs magnéti-
ques et des infrarouges pour une action lipolyse sur 
l’ensemble de la silhouette.  
Dés la première séance, on voit la différence. La 
technique est idéale pour aller dénicher les masses 
graisseuses localisées et incrustées dont on a 
vraiment du mal à se débarrasser.

Un exemple : 
la culotte de cheval.
Une des meilleures indications de la méthode. La 
culotte de cheval est spécifiquement féminine. 
On essaie de maigrir… ça ne marche pas. Régimes 
draconiens et sport à gogo n’y font rien. Ces 
graisses profondes qu’on appelle stéatomériques 
sont sous commande hormonale et ne sont pas 
accessibles à l’amaigrissement. La technique 
classique et reine jusqu’à présent était la 
lipoaspiration qui reste une méthode tout à fait 
remarquable. La Morpholiposculpture propose 
une alternative médicale à cette lipoaspiration, 
obtenant les mêmes résultats au 
profit d’une méthode plus 
légère, qui n’entraîne pas 
d’éviction sociale, qui n’est 
pas douloureuse. Avec un 
inconvénient : elle nécessite 
2, 3 voire 4 séances parfois 
espacées de 2 à 3 semaines 
pour obtenir le même résultat, 
soit la disparition totale et 
définitive de la culotte de 
cheval.

avant

après

Resculpter la 
silhouette. 

Une liposuccion 
light sans les 

contraintes de 
la chirurgie.
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«En résumé»…
La méthode combine cryopréparation (pour anesthésier la zone à traiter), injections 
(pour fragiliser la cellule graisseuse), ultrasons (pour faire éclater l’adipocyte), 
électrothérapie (pour drainer), tonification et infrarouges pour corriger les défauts 
de la silhouette et estomper l’aspect peau d’orange.

Le plateau technique : fl euron 
de l’informatique médicale 
pour corriger tous les défauts 
de la silhouette autant que 
l’aspect capitonné de la peau.

 L’injection hypoosmolaire : 
+ eau stérile 

+ chlorure de sodium 
+ xylocaïne anesthésiante.

Cryopréparation 
(cryothérapie)

Électrotéraphie

Infrarouge

Injection

Champs magnétiques 
(magnétodermie)

Ultrasons 
(sonodermie)

Rajeunir le corps  Médecine esthétique




